
Prédication 
dimanche 29 décembre 2025 

Luc 2.25-38 

Introduction 

J’ai une pensée particulière pour les enfants et pour l’enfant que j’ai été… 
Les enfants qui viennent d’avoir ce qu’ils attendaient depuis des mois et 
qu’ils vont attendre maintenant à nouveau un an, maintenant que Noël est 
passé !! 
L’histoire que nous allons lire et méditer aujourd’hui parle aussi d’attente, 
pas d’une attente de quelque chose qui se renouvelle chaque année mais 
d’un événement qui devait avoir lieu une fois pour toute.  

Lecture du texte 

Luc 2.25-38 
25Or il y avait à Jérusalem un homme appelé Siméon. Cet homme était 
juste et pieux, il attendait la consolation d'Israël et l'Esprit saint 
était sur lui. 
26Le Saint-Esprit lui avait révélé qu'il ne mourrait pas avant d'avoir vu le 
Messie du Seigneur. 
27Il vint au temple, poussé par l'Esprit. Et quand les parents amenèrent 
le petit enfant Jésus pour accomplir à son sujet ce que prescrivait la 
loi, 28il le prit dans ses bras, bénit Dieu et dit : 
29« Maintenant, Seigneur, tu laisses ton serviteur s'en aller en paix, 
conformément à ta promesse, 30car mes yeux ont vu ton salut, 31salut que 
tu as préparé devant tous les peuples, 32lumière pour éclairer les nations 
et gloire d'Israël, ton peuple. » 
33Joseph et la mère [de Jésus] étaient émerveillés de ce qu'on disait de 
lui. 
34Siméon les bénit et dit à Marie, sa mère : « Cet enfant est destiné à 
amener la chute et le relèvement de beaucoup en Israël et à devenir un 
signe qui provoquera la contradiction. 
35Toi-même, une épée te transpercera l'âme. Ainsi, les pensées de 
beaucoup de cœurs seront révélées. » 
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36Il y avait aussi une prophétesse, Anne, fille de Phanuel, de la tribu 
d'Aser. Elle était d'un âge très avancé. Elle n’avait vécu que 7 ans avec 
son mari après son mariage. 
37Restée veuve et âgée de 84 ans, elle ne quittait pas le temple ; elle 
servait Dieu nuit et jour dans le jeûne et dans la prière. 
38Arrivée elle aussi à la même heure, elle disait publiquement sa 
reconnaissance envers Dieu et parlait de Jésus à tous ceux qui attendaient 
la délivrance à Jérusalem. 

Nous allons commencer par replacer ce texte dans son contexte. 
Puis nous nous attarderons sur chaque personnage et enfin, nous 
réfléchirons à ce que ce texte peut nous dire. 

Intention de Luc 
Commençons par l’auteur de ce livre. 
Luc était un médecin grec. 
Dans son Évangile on retrouve bien ces 2 caractéristiques : 

- En tant que médecin, on peut relever 2 choses : 
o il présente d’une manière toute particulièrement chaque 

personne qu’il nous fait rencontrer, il parle de plusieurs 
veuves, il est attentif à des détails qui les caractérisent. Il 
exprime une certaine empathie 

o il est précis, méticuleux, il a fait beaucoup de recherches, pour 
présenter les événements comme ils se sont déroulés, c’est un 
scientifique 

- En tant que Grec, c’est le seul auteur non juif du N.T. ! Et du coup, 
il présente bien le fait que Jésus n’est pas venu que pour les juifs 
mais aussi pour toutes les nations. Lui-même, Luc, incarne le fait 
que la Bonne Nouvelle ne soit pas réservée qu’aux juifs. 

Contexte 
À ce moment du récit, Joseph et Marie sont à Jérusalem pour accomplir ce 
que prescrivait la loi juive.  
Au 8e jour, ils ont déjà circoncis leur fils. 
Et puis il a fallu à Marie rester encore 33 jours sans toucher aucun objet 
saint et sans aller au sanctuaire.  
C’est seulement après avoir respecté ces 40 jours de purification de Marie, 
que Marie et Joseph sont venus pour présenter Jésus au Seigneur et 
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accomplir le sacrifice de purification pour Marie. On retrouve ces rites 
dans le livre du Lévitique au chapitre 12. 
Comme Joseph et Marie n’ont pas les moyens d’acheter un agneau, ils ont 
apporté les 2 tourterelles ou 2 pigeons pour l’holocauste et le sacrifice 
d’expiation. 
Et Marie peut enfin entrer à nouveau dans le temple et présenter Jésus 
pour le consacrer à Dieu, comme la loi le demandait pour les garçons 
premiers nés ! 
Luc insiste sur le fait que les parents accomplissent la loi : Jésus est un 
vrai enfant juif. Comme devait l’être le Messie attendu. Son humanité 
s’exprime dans cette naissance d’une femme et la réalisation de tous ces 
rites. 
La présentation de Jésus au Seigneur, dans le temple de Jérusalem va 
donner lieu à des rencontres que ses parents n’oublieront probablement 
jamais. 

1. Siméon 
C’est le premier personnage qui entre en scène.  

25Cet homme était juste et pieux, il attendait la consolation d'Israël 
et l'Esprit saint était sur lui. 
26Le Saint-Esprit lui avait révélé qu'il ne mourrait pas avant d'avoir vu le 
Messie du Seigneur. 
Luc le décrit comme juste et pieux, on utilise peu ces 2 adjectifs dans le 
langage courant d’aujourd’hui ! 
Juste signifie être conforme à ce que Dieu attend de nous, observer 
ses commandements 
Être pieux, c’est être attaché profondément à Dieu et à l’observance 
des pratiques qu’il demande.  
Siméon a bien les 2 dimensions être et faire : être tout à Dieu et faire ce 
qu’il demande. L’un ne va pas sans l’autre. 

Siméon attend quelque chose…  
Il n’attend pas quelque chose pour lui comme on peut attendre Noël et 
les cadeaux qui vont avec… Il attend la consolation d’Israël ! C’est une 
attente décentrée, on aurait déjà beaucoup à apprendre de Siméon par 
ces tous premiers aspects de sa présentation. 

Israël, le peuple de Dieu a donc besoin d’être consolé ? 
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Cette consolation, c’est l’accomplissement des promesses de Dieu, le salut 
promis par Dieu à son peuple par l’intermédiaire des prophètes. 

Et cette consolation va venir du Messie du Seigneur 
A.T. : Messie = celui qui a reçu l’onction de Dieu (mais le mot Messie n’est 
pratiquement pas utilisé dans l’A.T.) 
N.T. : Messie = le libérateur 

Ce qui me touche particulièrement dans cette rencontre avec Siméon, 
c’est qu’à ce moment, on perçoit la charnière entre le premier et le 
Nouveau Testament. Nous l’approfondirons plus loin. 
Siméon exprime nettement la fin de l’attente d’Israël, les temps sont 
venus, le Messie est là. 2000 ans après la naissance d’Abram, et encore 
plus pour remonter jusqu’au péché d’Adam et Eve et voilà que Siméon 
discerne dans ce bébé le Messie du Seigneur  

Et là, entre en scène le deuxième personnage de ce récit… le Saint 
Esprit !!! 

Siméon a une relation particulière avec l’Esprit saint. Luc nous dit que 
l’Esprit saint est sur lui. C’est très fort, en plus d’inspirer ses paroles 
(Siméon est un prophète), l’Esprit saint le dirige, le guide, le pousse à 
venir au temple ce fameux matin. 
Siméon lui laisse les rênes de sa vie et le résultat est merveilleux  : le 
Saint-Esprit lui révèle que ce bébé est le Messie ! 

Et par la foi, inspiré par le Saint-Esprit, Siméon dit cette phrase 
incroyable : mes yeux ont vu ton salut. 
C’est encore plus fort que de dire « mes yeux ont vu le Messie » ou « le 
Sauveur ». Pour Siméon, le salut est déjà là, dans ce bébé. Et c’est cela 
la foi ! Croire sans voir !  
Siméon peut mourir, il est rassasié de jour, rassasié d’avoir vu la 
réalisation des promesses de Dieu alors que… tout reste à faire et que 
dans 30 ans, des événements d’une portée cosmique vont se dérouler qui 
entraîneront des conséquences sur tout l’univers !  
L’évangéliste Jean l’a affirmé «  Jésus a fait encore beaucoup d'autres 
choses. Si on les écrivait en détail, je ne pense pas que le monde entier 
pourrait contenir les livres qu'on écrirait. » 
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Siméon n’a rien vu d’autre qu’un bébé. Mais il a reçu une révélation et il 
l’a crue ! Ce bébé est bien le : 
31salut que tu as préparé devant tous les peuples, 32lumière pour éclairer 
les nations et gloire d'Israël, ton peuple. 
Oui, le salut est issu d’Israël, conformément à ce que Dieu a prévu et a 
révélé à son peuple. Jésus est bien un descendant de David, il est la 
preuve de la fidélité de Dieu à son peuple, la gloire d’Israël. 
Mais ce salut n’est pas réservé qu’à Israël, Jésus est la lumière qui 
éclaire les nations, ce salut est aussi pour tous les peuples de la terre, 
toute l’humanité crée par Dieu et qu’il aime !  
Et déjà Luc l’annonce. 

2. Les parents : Joseph et Marie 

Luc ne fait que citer rapidement Joseph, il parle davantage de Marie. Il 
rapporte que Siméon s’adresse tout particulièrement à Marie en 
prophétisant sur Jésus et sur elle : 
33Joseph et la mère [de Jésus] étaient émerveillés de ce qu'on disait de 
lui. 
34Siméon les bénit et dit à Marie, sa mère : « Cet enfant est destiné à 
amener la chute et le relèvement de beaucoup en Israël et à devenir un 
signe qui provoquera la contradiction. 
35Toi-même, une épée te transpercera l'âme. Ainsi, les pensées de 
beaucoup de cœurs seront révélées. » 

Le récit prend une tournure grave. Après l’émerveillement des parents 
causé par ce que Siméon dit de leur enfant, soudain on n’est plus dans la 
contemplation béate d’un bébé. Là, c’est le drame de l’humanité qui est 
décrit. 

La chute et le relèvement, la contradiction  : Jésus juge et sauve, il ne 
rend pas indifférent : on le suit ou on s’oppose.  
Jésus lui-même le dira plus tard (Luc 12.51ss) 
51Pensez-vous que je sois venu apporter la paix sur la terre ? Non, vous 
dis-je, mais la division. 
52En effet, désormais, s'il y a cinq personnes dans une famille, elles seront 
divisées, trois contre deux et deux contre trois, 
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Aujourd’hui, Siméon aurait pu dire à Marie cette expression que les 
parents connaissent en général parce que des personnes «  bien 
intentionnées  » la leur ont dite  : «  petits enfants, petits soucis, grands 
enfants, grands soucis ». Mouais ! 
Avec Olivier, nous n’aimons pas du tout cette expression. Être parents, 
c’est avoir de grands moments de joie, qui dépassent tout ce qu’on peut 
imaginer… et aussi… de grands moments de craintes, de grands soucis et 
quel que soit l’âge de nos enfants !  
Le récit qui suit celui de la présentation de Jésus est celui où Jésus âgé de 
12 ans, ne prends pas le chemin du retour vers Nazareth mais reste 3 
jours dans le temple avec les maitres de la loi. Et on sent bien que Marie 
et Joseph sont à bout quand ils le retrouvent. Même petit, Jésus a causé 
bien des soucis à ses parents ! 
Avec Siméon, pas de surprise, Marie sait déjà qu’une épée percera son 
âme. Elle ne sait juste pas encore quelle sera la nature de ce drame. Elle 
ne sait pas encore que Jésus, son fils, sera rejeté, victime d’un complot, 
et enfin crucifié devant ses yeux. Quelle épreuve pour une mère ! 

Cohérence des Écritures 

Siméon dresse un panorama exceptionnel et historique du plan de 
Dieu qui va de la Genèse jusqu’à aujourd’hui et encore plus loin, ce que 
nous attendons encore  
La circoncision de Jésus et la prophétie que le salut est pour toutes les 
nations nous rappellent la promesse et l’alliance de Dieu à Abraham 
Gn 12.2-3  : 2Je ferai de toi une grande nation, je te bénirai, je rendrai 
ton nom grand et tu seras une source de bénédiction. 
3Je bénirai ceux qui te béniront et je maudirai ceux qui te maudiront, et 
*toutes les familles de la terre seront bénies en toi. » 
Gn 17. 10-12 : 10Voici quelle est mon alliance, celle que vous garderez 
entre moi et vous, ainsi que ta descendance après toi : tout garçon parmi 
vous sera circoncis. 11Vous vous circoncirez et ce sera un signe d'alliance 
entre moi et vous. 12A l'âge de 8 jours, tout garçon parmi vous sera 
circoncis 

La foi que nous partageons, la foi chrétienne, n’est pas issue d’un homme 
sur le temps de sa vie.  
Notre foi s’appuie sur une histoire qui a démarré il y a bien plus de 5000 
ans, dont nous avons le témoignage par des dizaines d’auteurs 
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différents, tous, nous le croyons, inspirés par Dieu pour écrire sa Parole, 
la Bible, qui décrit le plan de salut de Dieu pour tous les hommes ! 
et c’est cela que Siméon nous montre, là, dans le temple de 
Jérusalem, devant ce bébé ! 
Le message de la Bible est encore d’actualité et il change des vies 
encore aujourd’hui… et nous attendons encore ce qui est annoncé dans 
le N.T. : la 2ème venue de Jésus pour instaurer de manière pleine et entière 
son royaume ! 
Nous sommes dans ce déjà et pas encore 
Le salut est acquis en J.-C., nous en sommes déjà au bénéfice mais le 
royaume de Dieu n’est pas encore pleinement là et nous attendons ! 

3. Anne 

Et puis le dernier personnage de ce récit, Anne, la vieille veuve. Luc nous 
la décrit avec beaucoup de détail  : la tribu d’Aser dont elle est issue, sa 
généalogie (fille de Phanuel). Il est tendre avec elle quand il explique 
qu’elle n’a vécu que 7 ans avec son mari avant qu’il meure. Depuis, elle 
sert au temple.  
Anne a trouvé un sens à sa vie : servir Dieu, à n’importe quelle heure, 
prier et jeûner.  
Une vie offerte en actes et une vie spirituelle  ! Une femme simple, 
probablement pauvre mais disponible. 
Et Dieu bénit cette femme, elle est prophète, il se tient prêt d’elle et lui 
révèle certaines choses.  

Alors Anne est arrivée au temple à la même heure, elle a probablement 
assisté à la scène et, prophétesse, guidée elle aussi par l’Esprit, elle 
comprend ce qui s’est passé. Alors elle parle : 
elle disait publiquement sa reconnaissance envers Dieu et parlait de Jésus 
à tous ceux qui attendaient la délivrance à Jérusalem. 
Cette femme pourrait être aigrie par sa vie. 
Mais elle a choisi une autre voie, la voie du service, de la disponibilité, de 
la reconnaissance, de la louange et voilà qu’elle témoigne de qui est Jésus 
à ceux qui attendent la libération, les juifs qui sont dans l’attente de 
l’accomplissement des promesses de Dieu. 
Anne est la première personne qui a témoigné du salut, de la délivrance 
en Jésus.  
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4. Message 

Il y a beaucoup de choses à retenir, à garder de ces rencontres, ces 
rencontres que Luc est le seul évangéliste à nous rapporter ! 

J’aimerais attirer votre attention sur le mouvement général de ce texte et 
demander à chacun de réfléchir à son positionnement dans ce 
mouvement. 

• Attente  
On a une attente de la libération au début et à la fin du texte 
Au début Siméon attend la consolation d’Israël. Il persévère dans l’attente 
car le Saint-Esprit lui a révélé qu’il ne mourrait pas avant d’avoir vu le 
Messie du Seigneur 
A la fin, les juifs qui attendaient la libération ont l’annonce, par Anne, la 
prophétesse, que la libération est arrivée en Jésus, le Messie. 
Il va falloir de la patience à ces personnes et du discernement pour, 33 
ans plus tard, continuer à voir en cet homme crucifié le sauveur du 
monde ! 

• Rencontre  
Pour être persévérante, l’attente doit passer par une rencontre. La 
rencontre d’un bébé pour Siméon et Anne, la rencontre d’un être 
exceptionnel à la fois homme et Dieu, mort mais ressuscité, vainqueur du 
mal il y a 2000 ans et qui veut nous rencontrer aujourd’hui, entrer dans 
nos vies, donner un sens à nos vies  
Ap 3.20 : Voici, je me tiens à la porte et je frappe. Si quelqu'un entend 
ma voix et ouvre la porte, j'entrerai chez lui, je souperai avec lui et lui 
avec moi. 

• Foi  
C’est par la foi que Siméon voit le salut en Jésus bébé. 
C’est par la foi qu’Anne parle de ce bébé à ceux qui attendent la 
délivrance. 
La foi est un don, vous pouvez prier pour la recevoir ou pour demander à 
Dieu de la faire grandir. Il faut parfois, souvent, persévérer dans cette 
demande. 

• Louange adoration  
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Siméon et Anne louent Dieu, ils le bénissent, ils sont plein de 
reconnaissance pour ce qu’il fait et ce que Jésus fera ! 
Est-ce que louer Dieu vous coûte ? Avez-vous cette belle, saine et juste 
attitude  ? Prenez-vous le temps chaque jour, plusieurs fois par jour de 
bénir, de louer, d’adorer Dieu ? 

• Assurance du salut 
Nous qui avons toute la Bible, qui sommes au bénéfice de tout ce que 
Dieu a fait dans l’histoire… avez-vous l’assurance de notre salut  ? Si ce 
n’est pas le cas, ne lâchez pas l’affaire, ne restez pas comme ça ! venez 
en parler avec notre pasteur, avec un conseiller ! 

• Adversité et opposition 
On ne peut pas en faire abstraction. L’œuvre de Jésus divise les familles, 
crée de l’incompréhension, du rejet voire des persécutions.  
Rappelons-nous si cela nous arrive, que Jésus a été persécuté, qu’il est 
avec nous dans l’épreuve et qu’il a vaincu le mal… 
Mt 5.10-12  : Heureux ceux qui sont persécutés pour la justice, car le 
royaume des cieux leur appartient ! 
11Heureux serez-vous lorsqu'on vous insultera, qu'on vous persécutera et 
qu'on dira faussement de vous toute sorte de mal à cause de moi. 
12Réjouissez-vous et soyez dans l'allégresse, parce que votre récompense 
sera grande au ciel. 

• Vivre une vie qui a du sens, dans le service 
Comme Anne, nous pouvons choisir de donner du sens à notre vie en la 
consacrant à Dieu, en l’aimant de tout notre cœur, dans toutes nos 
pensées, nos paroles, nos actes. En vivant pour Dieu chaque jour qu’il 
nous donne  
Et en le servant dans les petites choses du quotidien comme dans les 
grandes.  

• Témoignage 
À la suite d’Anne, et pour répondre à l’appel de Dieu, nous sommes invités 
à participer à la mission de Dieu, à partager, simplement ce que Dieu fait 
dans nos vies, à nos proches, aux gens que nous croisons… 
« faites de toutes les nations des disciples, baptisez-les au nom du Père, 
du Fils et du Saint-Esprit » Mt 28.19  
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5. Conclusion - interpellation 

Quel programme !  
Où en êtes-vous en cette fin d’année et début d’une nouvelle ? 
Êtes-vous dans l’attente  ? Avez-vous fait LA rencontre, celle qui change 
les vies et qui donne la vie éternelle ? 
Avez-vous la foi ? 
Êtes-vous dans les difficultés, les attaques ? 
Témoignez-vous régulièrement de ce que Jésus fait dans votre vie ? 

N’oublions pas que nous ne sommes pas seul dans ce mouvement. 
À chaque étape, à chaque instant, le Saint-Esprit est là, il guide, il 
révèle, il encourage, il console, il donne le discernement, il fait grandir la 
foi, il ouvre les cœurs ! 
Et moi, je suis avec vous tous les jours, jusqu'à la fin du monde. » 
Amen ! 

Prière 

Seigneur,  
merci pour ta parole si riche, si belle et qui nous révèle qui tu es ! 
Donne-nous la foi de Siméon, son attente patiente, sa confiance, sa 
soumission à ton Saint-Esprit. 
Donne-nous ta force pour vivre la contradiction, l’opposition y compris 
dans nos propres familles. Apporte la consolation pour tous ceux pour qui 
Noël a été le lieu de ces incompréhensions. 
Donne-nous le courage de Marie pour suivre le chemin parfois si tortueux 
de nos vies.  
Donne-nous le zèle et la volonté d’Anne pour te servir, te louer et 
témoigner de ce que tu fais et de qui tu es ! 
Permets qu’à la fin du chemin, comme Siméon, nous puissions te dire 
«  Maintenant, Seigneur, tu laisses ton serviteur s'en aller en paix, 
conformément à ta promesse, 30car mes yeux ont vu ton salut, 31salut que 
tu as préparé devant tous les peuples, 32lumière pour éclairer les nations 
et gloire d'Israël, ton peuple » 
Amen ! 
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